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SEUL LE TEXTE PRONONCE FAIT FOI 

 
 
Son Excellence Monsieur le Député Michel Moussa, représentant le Président de la 
République Michel Sleiman, le Président de la Chambre Nabih Berry, et le Premier ministre 
démissionnaire Najib Mikati, 
Leurs Excellences Messieurs les Ministres, 
Leurs Excellences Mesdames et Messieurs les Députés, 
Représentants des autorités politiques, sécuritaires et religieuses,  
Excellences, chers amis et chers collègues, 
 
 
Merci d'être venus vous joindre à nous à cette 63ème célébration de la Journée de l'Europe, 
aujourd'hui à Yarzeh. 
 
Le 9 mai 1950, le Ministre des Affaires étrangères français d'alors, Robert Schuman, a 
présenté son projet de création d'une Europe structurée pour que s'établissent des relations 
pacifiées entre les pays européens.  
 
Cette proposition (connue sous le nom de la "Déclaration Schuman"), est considérée comme 
l'acte fondateur de ce qui est aujourd'hui l'Union européenne. 
 
Nous venons juste d'écouter l'Ode à la joie, de Beethoven écrit par le poète Friedrich Schiller 
en 1785, pour exprimer sa vision de l'humanité fondée sur la fraternité entre les hommes – et 
entre les femmes…  
 
Depuis 1972, cette symphonie est l'hymne de l'Europe. Sans mots, à travers le langage 
universel de la musique, cet hymne exprime les idéaux européens de liberté, de paix et de 
solidarité.  
 
A ce jour, 27 États membres ont signé le Traité de Lisbonne. Bientôt, la Croatie nous 
rejoindra. 8 autres pays sont candidats pour devenir membres à part entière de l'UE une fois 
que toutes les conditions seront réunies; il s'agit de l'Albanie, la Bosnie Herzégovine, 
l'ancienne République Yougoslave de Macédoine, l'Islande, le Kosovo, le Monténégro, la 
Serbie et la Turquie.  
 
L'Union européenne est encore aujourd'hui une entité en expansion, avec plus de 500 millions 
d'habitants, qui ont officiellement 23 langues mais qui en parlent, en réalité, plus de 230.  
Nous sommes la première économie du monde, le premier partenaire commercial et le 
premier donateur d'aide au développement et d'assistance humanitaire.  
 
Notre contribution à la sécurité internationale continue de grandir. Nous sommes le premier 
contributeur aux opérations de maintien et de rétablissement de la paix des Nations unies. Les 
États membres de l'Union européenne sont les principaux contributeurs de la FINUL avec 
plus de 30% des effectifs. Jusqu'à présent, nous avons aussi mené, dans 28 cas, nos propres 



opérations civiles et militaires. Notre toute première mission maritime - EU NAVFOR Atlanta 
pour lutter contre la piraterie au large des côtes somaliennes - a été lancée en 2008. 
 
Mesdames et Messieurs, 
 
Nos prédécesseurs ont rétabli la paix sur un continent longtemps marqué par la guerre et les 
conflits. La proposition de M. Schuman d'instaurer une Communauté économique du Charbon 
et de l'Acier avait pour but d'empêcher de nouvelles guerres en rendant la guerre "non 
seulement impensable, mais matériellement impossible".  
 
En décembre dernier, l'Union européenne a reçu le Prix Nobel de la Paix. L'approche 
européenne consiste à vaincre les obstacles par le dialogue. Notre arme secrète, c'est le 
dialogue. Grâce au dialogue, nous avons pu apporter l'unité, la réconciliation et la paix entre 
d'anciens ennemis, en nous rassemblant autour de ce qui nous unit, et non de ce qui nous 
divise. 
 
Il y a certainement encore du chemin à parcourir pour que l'Union européenne devienne cette 
force politique que beaucoup de citoyens en Europe, dans le monde, et au Liban, appellent de 
leurs vœux. La vitesse et l'intensité avec lesquelles l'Union européenne peut devenir une force 
de paix qui contribuera à trouver une solution durable au conflit arabo-israélien, à mettre fin à 
la guerre en Syrie et à aboutir à un accord avec l'Iran, et qui aidera à promouvoir un Espace 
sans armes de destruction massive dans la région, tout cela dépend essentiellement de notre 
habilité à forger des positions communes et à agir ensemble, ainsi que de la volonté de nos 
États membres. 
 
Dans chaque pays partenaire où l'Union européenne est représentée, c'est le degré d'ambition, 
de compréhension et de coopération entre la Délégation de l'UE et les collègues des pays 
membres qui au final, fait la force du partenariat de l'Union européenne. Ici au Liban, nous 
avons 23, bientôt 24, Ambassadeurs accrédités. Il y a 6 femmes et 18 hommes.  
 
En cette belle soirée du 9 mai, je veux rendre un hommage particulier à mes collègues des 
États membres pour leur approche constructive et leurs actions décisives, au service de 
l'Europe et du Liban. Je leur rends hommage parce que nous avons réussi ensemble à définir 
des objectifs communs pour aider à répondre aux besoins urgents, à  maintenir la stabilité, la 
sécurité et à réduire les difficultés de chacun; parce qu'ils recherchent encore et toujours de 
nouvelles solutions, de meilleurs résultats et encore plus d'impact; parce qu'ils ne se résignent 
pas en se disant : "c'est le Liban, rien ne peut changer…"; parce qu'ils continuent à défendre 
nos valeurs communes, à promouvoir la lutte contre l'impunité, contre les discriminations et 
pour l'égalité.  
 
Malheureusement, certains collègues nous quitteront cette année. Je remercie tout 
particulièrement les Ambassadeurs du Danemark, de l'Allemagne, des Pays Bas et de la 
Pologne pour leur amitié et leur solidarité. 
 
A nos amis libanais, je veux dire : la présence de nombreuses ambassades des États membres 
de l'UE au Liban prouve l'importance de votre pays au niveau des  relations bilatérales avec 
les pays européens. Mais le fait que nous travaillons si bien ensemble montre aussi 
l'importance du Liban pour l'Union européenne dans son ensemble. Je peux vous assurer à 
tous qu'il ne se passe pas un jour sans que je ne ressente à quel point vos liens sont forts avec 
l'Europe. Et je peux aussi vous assurer que, mes collègues et moi, nous ressentons ce même 



sentiment d'attachement, de valeurs partagées et d'intérêts communs. Parce que nous 
partageons  tous cette même aspiration, ce même désir de liberté, de paix et de solidarité.  
 
Nous le souhaitons pour les Libanais et tous les peuples de la région, en particulier  ceux qui 
ont souffert et qui souffrent toujours de la violence et des injustices, ceux aussi qui ont dû fuir 
leur foyer pour trouver refuge ailleurs. 
 
Cher(e)s ami(e)s, 
 
Le Président du Conseil européen Herman Van Rompuy a appelé les  dirigeants politiques à 
travers le monde à exercer des politiques positives, et à faire du bien-être et du bonheur des 
citoyens une priorité politique.  
 
C'est en ayant de l'espoir en nous que l'on peut le transmettre aux autres. 
 
C'est aussi cela l'Ode à la joie! Vive l'Europe! Vive le  Liban! 


